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3 A ces deux fortes de creatures noz Sauvages
paxjdonnqnt, R - _
" DuLion gmfrmtmzmml‘tmrm, o ;’::s, j::
Q1 jamais ne S attague au foldar abbatth, g

Cuar. XXVEL
_ Des Funeraglles.
A58 PrEs la Guerre Hhomani-

M téinous invite 3 pleuter Igs.
&% morts, & lesenfevelir, Clelt

,;E vn euvretoutde pieté, & le.

\2). plus meritoire qui fe puifle.

. 3O faire. Carqui donne fecours.

3 vn homme vivantil enpeut efperer-du fer-.

vice , ou plaifir reciproque : Mais d'vamost.

nous nlen pouyons, plus rien attendre. C'eft

ce quirenditle fxinét hdme Tobie agreablez.

Dicu. Etde ce bon office font recomman-

dés en I'Evangile ceux qui femployerent.

ta fepulture de nbtre Sauveur. Quang aux.

pleurs voicique ditle Sal§e fils de Sirach: 30 gy,
enfant tettedes larmes fur le mort ¢ commencea. verfisy

plener comme ayant fouffert chofe dure, Puss- convre. ’ L

fon corps felanfon ordonnance , & ne meprafe posntfa , .

Jepulture, Depeur que tw nefoisblaméporte amere-. :
ment le duerl dicelyt par unjonr , on.dewx; felon.
gtk en.eft digne. o ’

«  Cetrelecon eftant parvenué, {oitpay quels .

queaditive, {oit par binflin&t denature,juts.
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